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une pyélita, mais il, est mie cause moims conie à laquelle l'au-
teur .attache lune grande imprtance. C'est l1a présence d'une
pcetite hydron6plirose insoupçonnée- na s'aCcompagnant pas de

-distension tlu bassinet. Main.tes fois Relly a tTOUVé, Cet état
de choses chez des femmes qui se plaignaient. de vagues dou.-
leurs dlans le côté et qui parfois avaient Même subi l'ablation '
dJe l'appendice ou des annexes sans éprouver d'amélioration.
Or, le diagno§Lic est aisé grâce aucathétérisme des uretères.
On introduit le cathéter jusque dans la bassinet et on injecte
assez de liquide pour distendre la poche: la douleur ainsi pro-
duite est identique à calle qu'éprourve pgrfois le malade; sur j
cette siniili'ude s'établit le diagnostic. Ce -sont sur-tout ces
bassinets à paroi flasque qui deviernnant facilement île siège
d'une infection atténuée due au colibacille. Cette infection, se
produit -le plus- souv~ent à l'occasion d'une mialadle générale
comme la gXippe ou locale Coui.ne un fur-oncle.

Le rein mobji favoise Yéclesion, de la Pyélite; dans ces -cas
il .^at traiteT l'infaection du bassinet avant de praitiquer la né-
pliropexie. Fixer un rein infecté C'est exposer le -malade -à la
listulisaition -de sa plaie lomnbaire. (Yëst un peu la même pa-f
'thoga'nie. qui iégit la production des pyélites dans les cas de
Cystite ýavec Sténose de l'orifice vésical de l'uretère. lci encore
il y a stase en; amont de l'obstacle, et production facile dF'une
pyélo-.néphxite aseeilantc'.

Lesaynécologues voienut parfois la pyé Le se produire de la
manière suiva-ntr,. nue rtunieu.r ovarienne, un filyronie Utéin
comprimait l'uxetêre ,'t provoquait de la stase urinaire; on, en-
lève ces tu-meurs, m~ais au couoes de la. convalesec o et
voir £se produire' un mouvement fébile, et alors i-'i.nfecfLion
s'empa)Ore du -rein eni état -de Moindre r4_sistanca, la pyélo-né-
ph-rite s'est installée. De même un appendtee enflanmné paut
comprimer un uretère et I1inficter.

Diulffn, il pe-wL exister des sténoses -étendues de l'ex-trémi-té in-
férieure de l'uretère, coexistant -avec un (rein- tuberculenX.
Mdais, comme l'a 'bien~ montré Aii1barran ~ lpyo-néphrite dans
ces cas peut être le fait. non seÈleanent -du ba*Cille. de Eoch mais
aussi d-'une infection secondire.

Il ýast Plusieurs traitements à ,appiquer auxý pyélites et Kelly
pose îles iudicatioý thérapeutiques -de 'la rnière. suivante,;.
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